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APRÈS avoir affronté la13e édition de la TropicaleAmissa Bongo sans unepréparation appropriée, àcause du zèle des diri-geants du Fonds nationalpour le développement dusport (FNDS), les cyclistesregardent maintenant versl'avenir. Ils ont espoir devoir se développer la petitereine nationale. Certainsdirigeants du cyclisme ga-bonais estiment d'ailleursque « la préparation d'une
équipe nationale nécessi-
tent des moyens.»Mais, rétorquent les plusoptimistes, « il faut, sans
complexe, aller les cher-
cher. » Les partisans decette dernière thèse n'ontpas forcément tort. Parceque, en plus du soutien del'Etat, il faut frapper auxportes des sponsors et despartenaires, afin d'avoir lescoudées franches pour or-ganiser efficacement lescompétitions domestiqueset continentales.Les ligues provincialesétant amorphes, c'est à laFédération gabonaise decyclisme (Fégacy) d'êtreactive. Elle doit d'abordmettre un accent particu-lier sur les épreuves lo-cales, avant de viserl'extérieur. Il est donc sou-haitable que la Fégacyexige et soutienne chaqueligue provinciale à organi-ser des épreuves localespour mettre en jambes lescyclistes, avant le Cham-pionnat national du Gabonprévu du 29 au 30 octobre2018. Cet événement sportif
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Les cyclistes gabonais,
ici dernièrement avec
le vice-président de la
République, Pierre-Cla-
ver Maganga Moussa-

vou, ont besoin des
moyens pour se mettre

au travail.
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Maurice-Nazaire Embinga, président de la Fégacy,
doit donner une nouvelle vision au 

cyclisme gabonais.
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local, tout en permettantau coach national de sélec-tionner ses Panthères, vaprécéder, entre autres, leGrand prix Chantal Biya(du 16 au 20 octobre2018), le Tour du BurkinaFaso (du 25 octobre au 11novembre) et celui duRwanda (du 17 au 24 no-vembre).En attendant ces compéti-tions, la Fédération gabo-naise de cyclisme a déjàdes épreuves continentalesimmédiates entre son gui-don. Se profilent donc àl'horizon, le Tour du Came-roun (du 10 au 18 mars2018) et le Tour du Maroc(du 1er au 10 avril). Aux cyclistes gabonais dereprendre maintenant lechemin des routes, avec lesoutien des responsablesde la petite reine nationale.Car l'avenir, la qualité et lesrésultats de l'équipe natio-nale de notre pays en dé-pendent.


